
Ou quand Hendaye tutoyait les étoiles 



Le premier 
instrument 
méridien:  
 
 
Röemer en 1690 à 
Copenhague 



Les instruments méridiens 



Besançon  

                            Abbadia 
Nice  

                            Strasbourg 


 


 


 



Les bâtiments associés 



 Implanté loin des métropoles intellectuelles 

 Une vie longue de 117 ans 

 Mérite un retour sur son passé en le déconnectant 

 Du château 

 De son initiateur et mécène 

L’astronomie à Abbadia 



Le Second Empire 
 Course à l’enrichissement 

 On croit au développement par le progrès 
scientifique 

 Banquiers et hommes d’affaires ont, malgré tout, un 
grand dessein et deviennent mécènes 

Percement avenue de l’Opéra Inauguration Canal de Suez 



 « L’astronome amateur » Antoine d’Abbadie 

Origines, formation : 

 

 Né à Dublin en 1810 d’une union basco-
irlandaise 

 Rentre en France à l’âge de 10 ans 

 Étudiant en droit à la Sorbonne mais suit 
quelques cours d’astronomie, de 
minéralogie, de botanique. 

 Repéré par Arago -> mission au Brésil 
(1836) 

 Dispose d’une importante fortune 
(membre du Conseil d’Administration de la 
Banque de France) 



Les sciences de l’Univers en France vers 1840 

 Observatoires à Paris (1667), 
Marseille (1701), Toulouse (vers 
1750) 

 Pas d’organisation disciplinaire 
(astronomes observent 
phénomènes météorologiques, 
magnétiques et sismiques) 

 Pas de cadre théorique 
d’interprétation, objectif de 
collecte exhaustive de 
données) 

• Prééminence de l’Académie 
des sciences dans l’organisation 
de la vie scientifique 
(centralisme parisien) 



Objectifs à Abbadia 

Cataloguer les étoiles 

Observer les mouvements de la Terre 

Concevoir les instruments adaptés 

Créer un Centre Scientifique à Hendaye 



L’astronome amateur Antoine d’Abbadie crée les 
laboratoires d’Audaux et de Bordaberry (vers 1850) 

Carte Antoine d’Abbadie 1866 



 

Thèmes de recherche  d’ Antoine d’Abbadie : météorologie, 
magnétisme, géodésie, cartographie et astronomie 



 L’astronome amateur  Antoine d’Abbadie 

Sa place dans la « communauté » astronomique vers 1880 : 

 Notable de l’astronomie institutionnelle (Académie des sciences, 
Bureau des Longitudes, AFAS,…) 

 Représentant l’ancienne astronomie (astrométrie ≠ astrophysique)  

 Mécène qui participe à ses frais à diverses campagnes 
d’observation, à la création d’observatoires, d’instruments. 

 Relations épistolaires avec astronomes étrangers et français (Airy, 
Carrington, Dawes, Lamont, Quételet, Secchi, Le Verrier, Faye,…) 

 Développe et achète des instruments pour ses différents travaux 
 



Les laboratoires de l’astronome amateur 
Antoine d’Abbadie 

Construction de deux 
observatoires successifs  

(1858 et 1876) à Hendaye (64) 
 

Parent 1858 Viollet-le-Duc 1876 



Un observatoire décimal  
au service de l’étude de la verticale et des astres. 



La lunette méridienne 

 Construite en 1879 par entreprise Eichens 

 Objectif primitif de Adam Prazmowski 

 Attaque climatique 

 1896 : Nouvel objectif taillé par  

    Dom Siffert (moine) 

 

Seule lunette décimale  

au monde 



Le bâtiment d’Abbadia 

 



Une 
originalité à 
Abbadia 

 Les angles et les heures sont 
en système décimal 

  degré  grade 

  seconde  demi-quarte 



Autres matériels 

L’observation est précédée de tout un 
travail de préparation 

Elle doit pouvoir être horodaté 
Elle donne lieu à une série de calculs  

Matériels 
complémentaires  
et indispensables 

Horloge astronomique  
à pression 

Horloge astronomique à quartz 
   Régulateur 
décimal Dent 

  Appareil 
mesure de 
réfraction 



 Construction d’un premier observatoire (1858 – 1865) 

 Démolition et reconstruction en 1875 
 Positionnement d’étoiles 

 Etablissement de la variation de la verticale 

 Matériel supervisé par Herbert Turner (Observatoire d’Oxford) 

 Adoption du système décimal 

 Participation au catalogue du ciel en collaboration avec Bordeaux 

 

Période d’Abbadie  (1858 – 1897) 
Construction d’un Centre scientifique 

Herbert Hall 
Turner 

Amédée 
Mouchez 

Maurice Loewy 



Antoine 
d'Abbadie et le 
problème de la 

verticale: 
les vagues et le 
chemin de fer  

21 



La Transition 

Décès de d’Abbadie 

(1897) et donation du 

château-observatoire 

à l’Académie des 

sciences. 



La grande période astrométrique 
1850-1933: vers l’excellence 

Méridien céleste 

Est Ouest 

Sens déplacement 

apparent des astres 



Méthode de 
l’œil et de 
l’oreille 
 
nécessité d’observer le 
phénomène de 
passage et de noter 
l’heure de l’instant du 
passage 



 Invention et utilisation du Chronographe imprimant 

 Conception de tables de calcul de positionnement d’étoiles 

 Travaux sur la Cartographie photographique du ciel 

Période Aloys Verschaffel (1900 – 1923) 
La reconnaissance par l’innovation 

Catalogues édités : 
1914 : Catalogue de 13 532 étoiles, résultat de 63 400 observations 
1919 : Catalogue de 574 étoiles  
1923 : Catalogue de 1343 étoiles 

 

Reconnaissance 

internationale 



 Invention et utilisation du 
chronographe imprimant 

 Conception de tables de calcul de 
positionnement d’étoiles 

 Travaux sur la Cartographie 
photographique du ciel 

 Esprit de recherches, nombreux 
prix obtenus 

 Reconnaissance de la qualité des 
observations d’Abbadia  

Période Aloys Verschaffel (1900 – 1923) 
La reconnaissance 
 par l’innovation 



Le chronographe imprimant 



 Avec Joseph Exposito, trouve la constante de réfraction à 
Abbadia et met au point un appareil de calcul 

 Continuité dans : 
 Observation 
 Publications 

Période Chanoine Paul Calot (1923 – 1940) 
Continuité dans l’esprit de recherche 



La grande période astrométrique :   
cataloguer les étoiles 



Période occupation allemande (1940 – 1944): 
dégradations et arrêts des observations 



 Un admirateur de l’Astronomie 

 Un choix malheureux  

 Le personnel sauve la notoriété 

Période Jean Foursac (1945 – 1958)  



 

Abbadia devient ensuite une dépendance de 
l’observatoire de Bordeaux 

le CNRS finance les observations 

Observatoire de Floirac 



 

Les travaux communs avec 
l’observatoire de Bordeaux 



Période Raymond Puiffe de Magondeaux  
(1958 – 1975) 

Ouest France 29 décembre 1929 

Deux observateurs : 
 - Louis Etchegorry 
 - Martin Tellechea 
 
Organisation  : 
 - Clos et couvert : Institut de France 
 - Personnel/Matériel CNRS 
 - Tutelle technique  : observatoire Bordeaux 
 
Travaux : 
- Calcul du mouvement propre de 3000 étoiles 
- Participation à deux programmes internationaux 
 - en collaboration avec l’observatoire de Tokyo (Hario Yazuda) 1968-1973 
 - en collaboration avec la NASA. 
 
Notoriété : Excellente, reconnue, fondée sur la qualité des observations 



L’arrêt des observations à 
Abbadia 

 Automatisation de la lunette méridienne de Bordeaux 
(et de quelques autres lunettes) augmentant ainsi leur 
rendement 

 

 Arrêt des observations en 1975 à Abbadia (et aussi dans 
d’autres observatoires) devenues inutiles 



Les résultats scientifiques 
Catalogue de 13 532 étoiles entre + 5° et -3°, réduites à 1900,0   (1914 Abbadia) 
Catalogue de 14 263 étoiles entre + 16° et + 24°, réduites à 1900,0 (1915 Abbadia) 
Catalogue de 7 443 étoiles entre -2° 45’ et -9°, réduites à 1900,0 (1917 Abbadia) 
Catalogue de 574 étoiles fondamentales, réduites à 1900,0 (1919  Abbadia) 
Catalogue de 1 343 étoiles dont 720 fondamentales, réduites à 1920,0 (1923 
Abbadia) 
Catalogue de 1 332 étoiles dont 711 fondamentales, réduites à 1920,0 (1928 
Abbadia) Catalogue de 1 250 étoiles dont 658 fondamentales, réduites à 1925,0 
(1930 Abbadia)  
Catalogue de 1 272 étoiles dont 662 fondamentales, réduites à 1925,0 (1931 
Abbadia) 
Catalogue de 1 275 étoiles dont 669 fondamentales, réduites à 1925,0 (1934 
Abbadia) 
Catalogue résumant dix années d’observations (1920-1930) de 1 246 étoiles dont 
764 fondamentales, réduites à 1925,0 (1937  Abbadia)  
Catalogue de 1 376 étoiles dont 742 fondamentales, réduites à 1925,0  (1941 
Abbadia) 
Catalogue de 1 315 étoiles dont 709 fondamentales, réduites à 1925,0 (1950 
Abbadia) 
 



Abbadia aujourd’hui : lieu patrimonial et culturel  



La reprise des observations à 
Abbadia 

 Reprise en 2017 dans un but pédagogique 

 Faire revivre l’astronomie à Abbadia 

 Montrer qu’Abbadia n’est pas seulement un musée 

 Montrer le travail du passé en lien avec les travaux 
actuels 

 Arrêt des observations à Bordeaux en 2016! 

 Probable arrêt des observations à Flagstaff dans un 
proche avenir… 

 L’observatoire spatial Gaia a pris le relais 



 

Démontage et remise en route de la lunette 



 

Démontage et remise en route de la lunette 



 

Installation d’un codeur pour faciliter l’observation 



 

Remplacement du photomètre par une caméra CMOS 



 

Programmation de la lunette par les étudiants de 
l’ESTIA 



 

L’installation d’une caméra de surveillance des 
météores (FRIPON) 



 

L’installation d’une caméra de surveillance des 
météores (FRIPON) 



 

Abbadia aujourd’hui : lieu patrimonial et culturel mais 
aussi pédagogique et  diffusant la culture scientifique 


